
es paysages des hautes Boutières
tiennent une place à part en
Ardèche. Cet espace géogra-

phique qui concerne les hautes vallées 
du bassin versant de l’Eyrieux, au-dessus 
de 500 – 600 m d’altitude, doit être envi-
sagé comme une zone de transition 
entre  deux mondes profondément  
antagonistes ; on pourrait presque dire

entre deux “civilisations”. En effet cette
région sert de point de rencontre ou de
contact entre les hautes terres du Vivarais
et du Velay d’une part et les pentes
abruptes du rebord oriental du Massif 
central d’autre part.
C’est cette spécificité qui donne au 
paysage rural toute son originalité, 
notamment à travers deux structures
agraires caractéristiques : les rideaux et les

terrasses. Même si les terrasses dominent,
ces deux aménagements restent souvent
confondus et portent presque partout 
le nom de chambas, alors qu’elles, 
sont appelées, ailleurs en Ardèche, 
faïsses, accols, échamps, etc.(1)... Les ver-
sants à terrasses des hautes Boutières se 
distinguent par plusieurs caractères.
D’abord, les surfaces qu’ils occupent 

dans l’espace agraire ont toujours été
réduites par rapport aux basses vallées. 
Ils s’individualisent aussi par une 
morphologie architecturale particulière.
Ensuite, ils n’apportaient qu’un complé-
ment dans le cadre d’une économie 
rurale traditionnelle associée. Enfin, ces
structures agraires ont été précocement
abandonnées et leur devenir semble pour
l’instant compromis.
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Terrasses et rideaux à Pras (Saint-Andéol-de-Fourchades)
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